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COMPTER  LES  DERNIERS  POISSONS

[Selon de nouvelles informations,] les réserves de poisson (étoffement) sont au plus bas partout dans le monde en raison de la surpêche. Si nous ne gérons pas correctement (étoffement)  cette ressource, il ne nous restera plus qu'à manger des ragouts de méduses au plancton.

George Bank, (ponctuation)cette partie de l'océan relativement peu profonde au large de la Nouvelle Ecosse, au Canada, regorgeait de poissons. Les écrits du XVIIe siècle rapportent que les bateaux étaient souvent entourés de gigantesques bancs de morues, de saumons, de bars rayés et d'esturgeons. De nos jours, c'est une tout autre histoire. Les chalutiers trainant des dragues de la taille d'un terrain de football ont littéralement raclé le fond, récoltant tout un écosystème, y compris les substrats nourriciers tels que les éponges, en même temps que les prises du jour. Entre deux eaux, les lignes flottantes et les filets dérivants piègent les derniers requins, espadons et thons. Les prises de ces espèces commercialement recherchées sont en forte baisse et la taille de chaque poisson attrapé diminue ; beaucoup d'entre eux sont capturés avant d'avoir eu le temps de devenir adultes. Le phénomène ne se limite pas à l'Atlantique nord mais se retrouve dans le monde entier.

Beaucoup pensent à tort que la pollution est responsable du déclin des espèces marines. D'autres ont du mal à croire que le manque de poissons destinés à la consommation soit une réalité. C'est une perception qui vient dune autre époque, lorsque pêcher dans une mer hostile en utilisant de minuscules embarcations et un équipement rudimentaire permettait tout juste de vivre
